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Introduction

Diplôme d’État d’Éducateur de Jeunes Enfants (EJE)

Introduction

L’éducateur de jeunes enfants (EJE) est un professionnel du travail social spécialisé dans l’accompagnement des enfants de 0 à 7 ans et de leurs familles. Son rôle dépasse largement la simple animation : il vise à soutenir le développement global de l’enfant, à favoriser son autonomie, à prévenir les difficultés d’adaptation et à accompagner les parents dans leur rôle éducatif.

Le diplôme d’État d’Éducateur de Jeunes Enfants (DEEJE) atteste de la maîtrise de compétences éducatives, sociales et institutionnelles indispensables pour exercer dans les structures d’accueil de la petite enfance : crèches, haltes-garderies, hôpitaux, services sociaux, PMI, centres sociaux ou structures innovantes d’accompagnement.

L’arrêté du 6 octobre 2025 a profondément réformé le référentiel du diplôme, en regroupant les huit anciens blocs de compétences en quatre grands blocs cohérents. Ces blocs couvrent l’ensemble du champ professionnel de l’EJE, de la conception de projets éducatifs à la coopération territoriale. Le présent ouvrage propose une approche claire et accessible de ce programme, sous forme de questions-réponses. Chaque partie présente :


	les connaissances théoriques essentielles (définitions, concepts, lois, valeurs professionnelles),

	des situations concrètes pour relier théorie et pratique,

	et des outils de réflexion pour préparer les épreuves écrites et orales du diplôme.


Objectif : offrir au futur EJE un guide complet de compréhension, de révision et d’appropriation du métier, tout en respectant le cadre officiel défini par Legifrance, France Compétences et les instituts de formation (IRTS, CRFPE, ASKORIA, etc.).

Diplôme d’État d’éducateur de jeunes enfants (EJE) Objet du diplôme et cadre légal

L’éducateur ou l’éducatrice de jeunes enfants (EJE) est un professionnel du travail social qui participe au bien-être, à l’épanouissement et à l’autonomie des enfants de la naissance à 7 ans. Il inscrit son action dans les principes des chartes nationales pour l’accueil du jeune enfant et pour le soutien à la parentalité. Dans le référentiel professionnel (arrêté du 6 octobre 2025) les activités et compétences de l’EJE sont regroupées en quatre blocs : concevoir et conduire un accompagnement socio-éducatif dans l’intérêt des jeunes enfants et de leur famille, favoriser et soutenir leur développement harmonieux, s’inscrire dans une dynamique partenariale et territoriale et s’inscrire dans un contexte professionnel du travail social. Chaque bloc décrit les activités, les compétences et les indicateurs d’évaluation, par exemple développer les potentialités des enfants par l’animation du quotidien et concevoir des médiations éducatives favorisant la créativité et l’imaginaire.

Réforme de 2025 : quatre blocs de compétences (applicables aux entrants 2026)

L’arrêté du 6 octobre 2025 modifie en profondeur le référentiel du diplôme. La formation conserve une durée totale d’environ 1 512 heures de théorie et 55 semaines de formation pratique, mais les contenus sont regroupés en quatre blocs de compétences :

1. BC 1 – Concevoir et conduire un accompagnement socio-éducatif dans l’intérêt des jeunes enfants et de leur famille (environ 504 h) : ce bloc reprend la dimension fondamentale de l’accompagnement éducatif, de l’animation du quotidien, de la construction du projet d’établissement et de la participation des familles. Les compétences visent à concevoir des actions éducatives adaptées aux besoins et aux capacités des jeunes enfants et à coordonner les projets d’accueil.

2. BC 2 – Favoriser et soutenir le développement harmonieux et l’épanouissement du jeune enfant (environ 504 h) : il s’agit de mettre en œuvre un accompagnement préventif et inclusif, de recueillir les besoins des enfants par l’observation et l’analyse, de co-construire avec les familles un projet d’accueil personnalisé et de co-évaluer ce projet.

3. BC 3 – S’inscrire dans une dynamique partenariale et territoriale en lien avec la mise en œuvre des politiques de cohésion sociale (environ 252 h) : ce bloc comprend l’actualisation continue des connaissances sur les politiques familiales, éducatives et sociales, l’analyse des besoins des populations, le développement de coopérations intersectorielles et la coconstruction de diagnostics partagés du territoire.

4. BC 4 – S’inscrire dans un contexte professionnel du travail social (environ 245 h) : il regroupe des compétences de gestion des activités professionnelles quotidiennes, d’utilisation des outils de communication (dont les outils numériques), de travail en équipe et de démarche d’amélioration continue des pratiques professionnelles.

Ces blocs seront validés indépendamment, les épreuves nationales étant remplacées par un dossier d’analyse du parcours de formation et de réflexion sur le métier. La réforme vise à rapprocher les diplômes du travail social et à renforcer l’adaptabilité aux réalités territoriales. Toutefois, les professionnels soulignent que la réduction des heures spécifiques à la petite enfance (de 1 000 h à 672 h) risque de diluer certaines compétences spécifiques de l’EJE




Bloc 1 – Concevoir et conduire un

accompagnement socio-éducatif

dans l’intérêt des jeunes enfants et

de leur famille




a. connaissance de l’enfant et observation

1. Quelles sont les grandes étapes du développement psychomoteur de l’enfant ?

Le développement psychomoteur suit une progression céphalo-caudale : la tête, puis le tronc et enfin les membres. L’enfant acquiert successivement la tenue de tête, la station assise, la marche, puis la coordination fine. Chaque étape dépend de la maturation neurologique et des stimulations offertes. L’EJE veille à proposer un environnement sécurisé et stimulant favorisant ces acquisitions.

2. Comment se structure le développement affectif du jeune enfant ?

Le développement affectif repose sur la relation de confiance entre l’enfant et son entourage. Les premières interactions, les câlins et les échanges verbaux construisent son sentiment de sécurité intérieure. La présence stable d’un adulte référent favorise la régulation émotionnelle. L’EJE soutient cette dimension en offrant une attention individualisée et constante.

3. Quelles sont les principales étapes du développement cognitif selon Piaget ?

Piaget distingue quatre stades : sensorimoteur (0-2 ans), préopératoire (2-6 ans), opératoire concret (7-11 ans) et opératoire formel. Avant 7 ans, l’enfant apprend surtout par manipulation, imitation et jeu symbolique. Il construit ses connaissances par l’action. L’EJE favorise ces apprentissages en proposant des activités sensorielles adaptées à chaque âge.

4. Comment l’enfant développe-t-il ses compétences sociales ?

Les compétences sociales apparaissent progressivement à travers l’observation, l’imitation et les interactions. Dès la crèche, l’enfant apprend à attendre, partager, collaborer. Le jeu symbolique renforce la compréhension des rôles sociaux. L’EJE soutient cette socialisation en créant des contextes de coopération et de respect mutuel.

5. Quels sont les besoins fondamentaux du jeune enfant ?

Les besoins de l’enfant sont physiologiques (sommeil, alimentation, hygiène), affectifs (sécurité, affection, stabilité), cognitifs (exploration, jeu) et sociaux (appartenance, reconnaissance). Leur satisfaction conditionne son développement harmonieux. L’EJE veille à équilibrer soins, écoute et liberté d’action dans un cadre sécurisant.

6. Pourquoi le besoin de sécurité affective est-il primordial

La sécurité affective constitue la base du développement psychique. Elle permet à l’enfant d’explorer le monde tout en sachant qu’il peut revenir vers un adulte fiable. Un climat stable, des repères et une continuité de présence soutiennent cette confiance. L’EJE incarne cette figure contenante au quotidien.

7. En quoi consiste le processus d’attachement selon Bowlby

L’attachement est un lien affectif durable qui relie le jeune enfant à ses figures de soin. Ce lien répond à un besoin biologique de protection. L’enfant explore, mais revient vers son référent en cas de stress. L’EJE observe ces comportements d’attachement pour adapter sa posture et sécuriser l’enfant.

8. Qu’est-ce qu’un attachement sécure ?

L’attachement sécure se manifeste par un équilibre entre exploration et recherche de réassurance. L’enfant sait qu’un adulte répond à ses besoins et développe une confiance fondamentale. Ce type de lien favorise l’autonomie et la régulation émotionnelle. L’EJE contribue à le construire par la bienveillance et la constance.

9. Quels sont les signes d’un attachement insécure ?

Un attachement insécure se traduit par de l’anxiété, du retrait ou une hyper-vigilance. L’enfant peut éviter le contact, manifester une peur excessive de la séparation ou des colères violentes. Ces signaux ne doivent pas être jugés mais compris comme des réponses adaptatives. L’EJE les repère pour alerter et ajuster l’accompagnement.

10. Quels types de troubles du développement peuvent être observés ?

On distingue les troubles moteurs, du langage, cognitifs, sensoriels ou du spectre autistique. Certains signes : absence de babillage, retard de marche, manque de contact visuel, comportements répétitifs. L’EJE ne diagnostique pas mais observe, note, informe et oriente l’équipe ou les parents vers les professionnels de santé.

11. Quelle est la mission de l’EJE face à un signe d’alerte ?

L’EJE doit observer objectivement, consigner les faits et échanger avec l’équipe pluridisciplinaire. Il informe la famille avec tact et sans alarmer. Son rôle est de favoriser un repérage précoce et d’orienter vers les services adaptés (PMI, CAMSP, orthophoniste…). La prévention fait partie intégrante de sa mission.

12. Qu’est-ce qu’une observation éducative ?

C’est une démarche professionnelle permettant de recueillir des informations sur le comportement et le développement d’un enfant. Elle se base sur une attitude neutre, sans jugement. L’observation vise à comprendre pour agir de manière adaptée. L’EJE la pratique quotidiennement dans les temps de jeu, repas, sommeil ou transition.

13. Quelle est la différence entre observation et interprétation ?

Observer, c’est décrire des faits concrets ; interpréter, c’est leur donner un sens. L’observation doit précéder l’analyse pour éviter les biais subjectifs. Par exemple, noter « l’enfant pleure » plutôt que « il est capricieux ». L’EJE apprend à distinguer ces niveaux pour construire une évaluation fiable.

14. Comment rédiger une fiche d’observation ?

Une fiche comporte la date, le contexte, les faits observés, l’analyse et les suites envisagées. Elle reste confidentielle et circule uniquement dans l’équipe. L’écriture doit être claire, objective et sans jugement de valeur. Ces traces soutiennent la cohérence éducative et la continuité d’accueil.

15. Pourquoi l’observation collective est-elle essentielle ?

Observer à plusieurs permet de croiser les regards et d’éviter les interprétations subjectives. Chaque professionnel perçoit un aspect différent du comportement de l’enfant. La mutualisation renforce la pertinence du projet individualisé. L’EJE anime ces échanges en favorisant la réflexion partagée.

16. Qu’est-ce qu’un projet éducatif individualisé ?

C’est un document qui formalise les besoins, les intérêts et les objectifs de développement d’un enfant. Il s’élabore avec les parents et l’équipe. Il guide les pratiques quotidiennes et s’actualise régulièrement. L’EJE en est le garant en s’appuyant sur ses observations et sur la co-construction avec la famille.

17. Comment l’EJE associe-t-il les parents à l’observation ?

L’observation ne se limite pas à la structure : les parents détiennent des informations clés sur le vécu de leur enfant. L’EJE les invite à partager leurs observations, favorise le dialogue et valorise leurs compétences. Ce partenariat crée une cohérence éducative bénéfique au développement global de l’enfant.

18. Quelles sont les qualités d’une bonne observation professionnelle ?

Elle doit être régulière, contextualisée, objective et orientée vers l’action. L’observateur adopte une posture de disponibilité et de curiosité bienveillante. Il s’appuie sur des outils fiables (grilles, carnets, photos autorisées). L’observation devient un levier d’ajustement et de qualité éducative.

19. Pourquoi l’observation participe-t-elle à la prévention ?

Observer permet de repérer précocement les signes de mal-être, de retard ou de danger. En analysant les interactions, l’EJE peut agir avant que la difficulté ne s’installe. Cette vigilance quotidienne s’inscrit dans la mission de protection de l’enfance. C’est un outil de prévention et de bientraitance.

20. Comment l’EJE analyse-t-il ses observations ?

L’analyse croise les faits observés avec les connaissances du développement et le contexte de vie. Elle aboutit à des hypothèses et à des propositions d’action. L’EJE en discute en équipe pour ajuster les pratiques. Ce processus nourrit la réflexivité et la qualité du projet éducatif.

FICHE 1 – Comprendre le développement global du jeune enfant

1. Une approche globale du développement

Le développement du jeune enfant est un processus dynamique, continu et global, où toutes les dimensions – motrices, affectives, cognitives et sociales – interagissent. L’éducateur de jeunes enfants (EJE) doit connaître ces étapes non pour “évaluer” mais pour comprendre et ajuster son accompagnement.

Chaque enfant évolue à son propre rythme, influencé par son environnement familial, la qualité des interactions et les stimulations proposées.

L’observation bienveillante et la connaissance du développement permettent de prévenir les retards, de valoriser les progrès et d’adapter le projet éducatif.

2. Le développement psychomoteur

Le développement psychomoteur repose sur la maturation neurologique et la motricité.

Il suit deux grands principes : céphalo-caudal (de la tête vers les pieds) et proximo-distal (du centre vers les extrémités). L’enfant maîtrise d’abord le contrôle de la tête, puis la station assise, la marche, la préhension et la coordination.

L’EJE soutient ce processus en favorisant la motricité libre : l’enfant découvre ses capacités par l’expérience, sans contraintes ni sur-stimulation.

Les espaces de motricité doivent être sécurisés, variés et adaptés à son âge.

Repères clés :


	3 mois : suit des yeux, sourit, contrôle la tête.

	6 mois : attrape un objet, se retourne.

	12 mois : se déplace à quatre pattes, se met debout.

	18 mois : marche seul, explore activement.

	3 ans : monte les escaliers, court, commence à sauter.


L’EJE valorise ces acquisitions par l’encouragement, non la performance.

3. Le développement affectif

L’affectivité se construit à travers la relation d’attachement avec les figures parentales et les adultes de référence.

Les travaux de John Bowlby et Mary Ainsworth montrent que la qualité du lien précoce influence la confiance de l’enfant envers le monde.

Un attachement sécure favorise la curiosité, l’autonomie et la stabilité émotionnelle ; un attachement insécure (évitant, ambivalent, désorganisé) peut provoquer anxiété ou retrait. L’EJE soutient la sécurité affective par sa présence stable, sa parole apaisante et ses gestes cohérents.

Il devient une figure contenante, non substitutive, et veille à la continuité entre les familles et l’équipe éducative.

4. Le développement cognitif

Selon Jean Piaget, l’enfant construit sa pensée en agissant sur le monde.


	Stade sensorimoteur (0-2 ans) : il apprend par les sens et les mouvements.

	Stade préopératoire (2-6 ans) : apparition du langage et du jeu symbolique, pensée intuitive. L’EJE stimule la curiosité, la mémoire et la logique à travers le jeu, les manipulations, les expériences sensorielles et la verbalisation.


Chaque découverte concrète alimente la structuration mentale.

L’objectif n’est pas d’enseigner, mais d’offrir des expériences signifiantes dans un climat de sécurité et de confiance.

5. Le développement social

La socialisation commence par la relation à l’adulte, puis s’élargit vers les pairs.

Vers 2 ans, l’enfant entre dans une phase d’opposition nécessaire à la construction du “je”.

À partir de 3 ans, il joue avec les autres, apprend les règles et la coopération.

L’EJE crée des situations favorisant les interactions : jeux collectifs, repas partagés, rituels de groupe.

Il valorise l’entraide, le respect et la communication non violente.

6. Les troubles du développement et signes d’alerte

Certains écarts sont simplement liés à la diversité des rythmes, mais des retards persistants peuvent signaler un trouble.

Signes d’alerte possibles : absence de sourire à 3 mois, absence de babillage à 12 mois, marche tardive après 20 mois, absence de contact visuel ou de communication.

L’EJE n’établit pas de diagnostic mais observe, consigne, informe et oriente vers les partenaires de santé (PMI, CAMSP, orthophoniste).

Le repérage précoce permet une intervention adaptée, dans une logique de prévention et non de pathologisation.

7. Synthèse : le regard global du professionnel

Connaître le développement, c’est reconnaître la richesse des rythmes individuels.

L’EJE s’appuie sur ces connaissances pour construire un cadre éducatif rassurant, stimulant et bienveillant.

Il ne s’agit pas de comparer les enfants entre eux, mais de comprendre leurs besoins spécifiques et d’accompagner leur croissance dans le respect de leur personnalité.

FICHE 2 – Observation et analyse des situations éducatives

1. L’observation : un outil central du métier d’EJE

Observer, c’est regarder avec attention, sans juger, pour comprendre et agir de façon adaptée.

L’observation professionnelle permet d’identifier les besoins, d’évaluer les progrès, de repérer les difficultés et d’adapter le projet éducatif.

Elle est indispensable à la personnalisation de l’accueil et à la qualité de la relation.

C’est aussi un acte éthique : elle suppose discrétion, objectivité et respect de la vie privée.

L’EJE observe pour soutenir l’enfant, jamais pour le contrôler.

2. Les principes de l’observation éducative

Une observation utile est :


	Objective : décrire les faits sans interprétation (« Paul pleure en quittant sa mère » plutôt que « Paul est capricieux »).

	Contextualisée : tenir compte du moment, du lieu et de l’état de l’enfant.

	Répétée : observer dans la durée pour repérer les régularités.



	Partagée : échanger avec l’équipe pour croiser les regards et éviter les biais.


L’observation n’est pas une fin en soi : elle nourrit la réflexion et l’action.

3. La méthodologie de l’observation

1. Préparer : définir ce qu’on observe (comportement, interactions, langage).

2. Recueillir les données : noter les faits concrets, sans interprétation.

3. Analyser : mettre en lien avec le développement et le contexte familial.

4. Agir : adapter les propositions éducatives et les transmissions aux familles.

L’EJE peut utiliser des outils tels que des grilles d’observation, des cahiers de suivi, ou des photos autorisées à visée éducative.

Chaque structure définit un protocole de traçabilité et de confidentialité.

4. L’observation partagée en équipe

Observer collectivement permet de croiser les points de vue et de renforcer la cohérence du projet.

Chacun perçoit un aspect différent du comportement de l’enfant : la coordination de ces observations donne une vision plus juste.

Les réunions d’équipe servent à confronter les interprétations, à formuler des hypothèses et à ajuster les pratiques.

L’EJE joue un rôle de médiateur et d’analyseur, garant de la qualité du regard collectif.

5. Observation et relation à la famille

Partager les observations avec les parents favorise la coéducation.

L’EJE veille à formuler avec tact, en valorisant les progrès et en expliquant les faits de manière bienveillante.

Il ne “juge” jamais le parent, mais cherche à construire une compréhension commune de l’enfant.

Les transmissions quotidiennes (à l’accueil ou au départ) deviennent des espaces d’écoute et de reconnaissance mutuelle.

6. Observation et éthique professionnelle

Observer un enfant, c’est aussi exercer un pouvoir : voir, décrire, interpréter.

L’éthique impose la discrétion, la neutralité et la confidentialité.

Les notes d’observation ne sont partagées qu’au sein de l’équipe et ne sortent pas du cadre professionnel. L’enfant reste sujet, non objet d’étude.

L’observation éthique vise à soutenir son développement, jamais à le catégoriser.

7. De l’observation à la réflexion

L’EJE relie les faits observés à ses connaissances théoriques (développement, psychologie, sociologie).

Cette analyse débouche sur des ajustements concrets : modification de l’espace, des rythmes, de l’accompagnement. C’est le principe de la réflexivité professionnelle, pilier du métier.

Observer, c’est penser sa pratique et lui donner du sens.

Synthèse

L’observation est un acte professionnel fondamental, à la fois scientifique et humain.

Elle permet de relier théorie et pratique, d’évaluer la pertinence des actions et de garantir la qualité de l’accueil. Pour l’EJE, observer, c’est prendre soin avec intelligence, dans le respect de la singularité de chaque enfant.




b : accompagnement du quotidien

1. Pourquoi l’organisation des temps de vie est-elle essentielle ?

Les temps de vie structurent la journée de l’enfant et garantissent sécurité et stabilité. Une succession prévisible de moments (accueil, repas, sieste, jeux) aide l’enfant à anticiper. La régularité apaise les émotions et facilite l’autonomie. L’EJE veille à ajuster les rythmes aux besoins individuels, sans rigidité.

2. Comment aménager les espaces de vie pour favoriser le bien-être ?

L’espace doit être à la fois sécurisé, modulable et stimulant. Les zones différenciées (repos, motricité, exploration, lecture) permettent à l’enfant de choisir selon ses envies. Le mobilier adapté à sa taille soutient l’autonomie. L’EJE pense l’aménagement comme un outil éducatif et relationnel.

3. Que signifie la notion de « repères spatiaux » pour l’enfant ?

Les repères spatiaux aident l’enfant à se situer dans son environnement. Identifier des lieux fixes pour les activités (repas, jeux, sommeil) renforce la confiance. Des couleurs, symboles ou photos facilitent l’orientation. L’EJE les met en place pour sécuriser les transitions et encourager la liberté de mouvement.

4. Pourquoi les repères temporels sont-ils fondamentaux ?

Le jeune enfant n’a pas la notion du temps abstrait ; il se repère par la régularité et la continuité des activités. Des rituels, chansons ou routines marquent les transitions. Cette prévisibilité rassure et développe le sentiment de maîtrise. L’EJE ajuste ces repères aux âges et au vécu des enfants.

5. En quoi les rituels structurent-ils la vie du groupe ?

Les rituels (bonjour, repas, sieste, départ) créent du lien et de la sécurité. Ils permettent de se reconnaître comme membre du groupe. Répétés chaque jour, ils donnent du sens au quotidien. L’EJE veille à les maintenir vivants, adaptés et porteurs de plaisir partagé.

6. Comment l’EJE favorise-t-il l’autonomie au quotidien ?

L’autonomie se construit par la confiance et la répétition d’expériences réussies. L’enfant apprend en essayant : mettre ses chaussures, choisir un jeu, se servir d’eau. L’adulte accompagne sans faire à sa place. L’EJE valorise chaque progrès et adapte l’environnement pour encourager la prise d’initiative.

7. Quelle est la place de la socialisation dans la vie quotidienne ?

La vie collective offre des occasions d’apprendre à partager, coopérer, attendre son tour. Les interactions spontanées développent empathie et respect. L’EJE soutient ces apprentissages par des consignes claires et la valorisation du positif. La socialisation se vit dans le jeu, les repas, les projets communs.

8. Comment concilier rythme individuel et rythme collectif

Chaque enfant a son propre tempo de sommeil, d’appétit ou d’activité. Le groupe impose un cadre, mais l’accueil doit rester souple. L’EJE observe les besoins individuels et adapte les horaires ou les transitions. Cette individualisation au sein du collectif respecte le principe d’équité éducative.

9. Quelles sont les règles d’hygiène de base en























































































































L'analyse automatique du travail, pour obtenir des informations, notamment sur les motifs, les tendances et les corrélations ("data and text mining") est interdite.

En application de l'art. L.137-2.-I. du code de la propriété intellectuelle, toute reproduction et/ou divulgation de parties de l'oeuvre dépassant le volume prévu par la loi est expressément interdite.

© 2026 NEO STRATEGIE

Édition et impression :

BoD · Books on Demand GmbH, Überseering 33, 22297 Hambourg, Allemagne

ISBN: 9782322713295

Dépôt légal : Août 2026


OEBPS/images/cover.jpg
DEEJE

Dipléme d’Etat d’éducateur de jeunes enfants

Questions-réponse:

M@ ) TOUT LE PROGRAMME }. >

.) 30 FICHES DE RewsmN}’ Y

- b
= -y -
.j DOSSIER D’ANALYSE j ~—






OEBPS/nav.xhtml




		Sommaire



		Introduction



		Bloc 1 – Concevoir et conduire un accompagnement socio-éducatif dans l’intérêt des jeunes enfants et de leur famille

		a. connaissance de l’enfant et observation

		FICHE 1 – Comprendre le développement global du jeune enfant



		FICHE 2 – Observation et analyse des situations éducatives







		b : accompagnement du quotidien

		FICHE 1 – L’ACCOMPAGNEMENT DU QUOTIDIEN : CADRE, ESPACES ET RITUELS



		FICHE 2 – AUTONOMIE, SOINS ET JEU DANS LA VIE QUOTIDIENNE







		c : conception et pilotage de projets éducatifs

		FICHE 1 – MÉTHODOLOGIE DE PROJET ET TYPES DE PROJETS ÉDUCATIFS



		FICHE 2 – PARTICIPATION, DIVERSITÉ ET ÉVALUATION DES ACTIONS ÉDUCATIVES







		d : posture professionnelle et éthique

		FICHE 1 – Valeurs, déontologie et éthique de la relation éducative



		FICHE 2 – Corps, parole et réflexivité dans la posture éducative











		BLOC DE COMPÉTENCES 2 : Favoriser et soutenir le développement harmonieux et l’épanouissement du jeune enfant

		a. développement et santé de l’enfant

		FICHE 1 – Développement global et psychologie de l’enfant



		FICHE 2 – Santé, prévention et sécurité du jeune enfant







		b. médiations éducatives et créatives

		FICHE 1 – Le rôle du jeu et des médiations dans le développement de l’enfant



		FICHE 2 – Arts, nature, pédagogies et ajustement des médiations







		c. relation et accompagnement de la parentalité

		FICHE 1 – Coéducation, partenariat et soutien à la fonction parentale



		FICHE 2 – Accueil des familles, diversité, inclusion et prévention des ruptures







		d. insertion de l’enfant dans son environnement social

		FICHE 1 – Socialisation, adaptation et vie en collectivité



		FICHE 2 – Partenariats, transitions et éveil à la citoyenneté











		BLOC DE COMPÉTENCES 3 : S’inscrire dans une dynamique partenariale et territoriale

		a. politiques et dispositifs de la petite enfance

		FICHE 1 – Les cadres législatifs et institutionnels de la petite enfance



		FICHE 2 – Les acteurs, dispositifs et dynamiques territoriales







		b. diagnostic et projet de territoire

		FICHE 1 – Analyse des besoins et diagnostic de territoire



		FICHE 2 – Construction, coopération et évaluation du projet territorial







		c. coopération et réseaux

		FICHE 1 – Travail en réseau, complémentarité et partenariats



		FICHE 2 – Actions collectives, communication et représentation







		d. développement durable et innovation sociale

		FICHE 1 – Développement durable : valeurs, pratiques et pédagogie



		FICHE 2 – Innovation sociale, inclusion et participation citoyenne











		BLOC DE COMPÉTENCES 4 : S’inscrire dans un contexte professionnel du travail social

		a. posture professionnelle et implication dans la structure

		FICHE 1 – Posture, éthique et responsabilité du DEEJE



		FICHE 2 – Implication, coordination et vie institutionnelle







		b. communication et outils professionnels

		FICHE 1 – Communication interpersonnelle, écrite et professionnelle



		FICHE 2 – Outils numériques, communication institutionnelle et animation d’équipe







		c. réflexivité et développement professionnel

		FICHE 1 – Réflexivité, analyse des pratiques et construction de l’identité professionnelle



		FICHE 2 – Développement professionnel, formation continue et certification







		d. valeurs, éthique et engagement

		FICHE 1 – Valeurs républicaines, éthique et bientraitance



		FICHE 2 – Laïcité, équité, diversité et responsabilité sociale du DEEJE











		MODÈLE-TYPE DU DOSSIER D’ANALYSE DU PARCOURS PROFESSIONNEL (DEEJE)



		DOSSIER D’ANALYSE DU PARCOURS PROFESSIONNEL



		CONCLUSION



		Page de copyright









Page List





		7



		8



		9



		10



		11



		12



		13



		14



		15



		16



		17



		18



		19



		20



		21



		22



		23



		24



		25



		26



		27



		28



		29



		30



		31



		32



		33



		34



		35



		36



		37



		38



		39



		40



		41



		42



		43



		44



		45



		46



		47



		48



		49



		50



		51



		52



		53



		54



		55



		56



		57



		58



		59



		60



		61



		62



		63



		64



		65



		66



		67



		68



		69



		70



		71



		72



		73



		74



		75



		76



		77



		78



		79



		80



		81



		82



		83



		84



		85



		86



		87



		88



		89



		90



		91



		92



		93



		94



		95



		96



		97



		98



		99



		100



		101



		102



		103



		104



		105



		106



		107



		108



		109



		110



		111



		112



		113



		114



		115



		116



		117



		118



		119



		120



		121



		122



		123



		124



		125



		126



		127



		128



		129



		130



		131



		132



		133



		134



		135



		136



		137



		138



		139



		140



		141



		142



		143



		144



		145



		146



		147



		148



		149



		150



		151



		152



		153



		154



		155



		156



		157



		158



		159



		160



		161



		162



		163



		164



		165



		166



		167



		168



		169



		170



		171



		172



		173



		174



		175



		176



		177



		178



		179



		180



		181



		182



		183



		184



		185



		186



		187



		188



		189



		190



		191



		192



		193



		194



		195



		196



		197



		198



		199



		200



		201



		202



		203



		204



		205



		206



		207



		208



		209



		210



		211



		212



		213



		214



		215



		216



		217



		218



		219



		220



		221



		222



		223



		224



		225



		226



		227



		228



		229



		230



		231



		232



		233



		234



		235



		236



		237



		238



		239



		240



		241



		242



		243



		244



		245



		246



		247



		248



		249



		250



		251



		252



		253



		254



		255



		256



		257



		258



		259



		260



		261



		262



		263



		264



		265



		266



		267



		268



		269



		270



		271



		272



		273



		274



		275



		276



		277



		278



		279



		280



		281



		282



		283



		284



		285



		286



		287



		288



		289



		290



		291



		292



		293



		294



		295



		4











